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L a NOAA, institution des États-
Unis chargée de l'étude des
océans et de l'atmosphère, a

publié le résultat d'une étude sur le
climat de l'an dernier. 2015 est l'an-
née qui a battu tous les records de
chaleur depuis 1880, c'est-à-dire de-
puis que les relevés de tempéra-

tures sont systématiques. 2014 était
jusqu'à présent l'année record, elle
est battue de 0,16 degré.
Selon cette étude, en 2015, la
température moyenne à la surface
de la Terre était supérieure de 0,90
degré à la moyenne du 20e siècle.
C'est la quatrième fois que le record

de l'année la plus chaude est battu
depuis 2000. C'est également l'écart
le plus grand constaté entre le nou-
veau et l'ancien record. 10 mois ont
battu leur record de température
cette année. En 2015 figurent désor-
mais les 5 mois les plus chauds
jamais mesurés.
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Près de 1 degré de plus qu'au 20e siècle

2015 année la plus chaude

Une étude de la NOAA, l'Administration des États-Unis d'étude des océans
et de l'atmosphère, confirme que 2015 est l'année la plus chaude à l'échelle
du monde depuis 1880, c'est-à-dire depuis que les relevés de températures
sont systématiques. Par ailleurs, le mois de décembre a été le mois le plus
chaud depuis 136 ans. Les effets seront multiples, avec notamment une ac-
célération de la montée du niveau des océans. La route en mer, dite NRL,
est condamnée par avance.

Sur cette carte, les zones en rouge ont vu des températures supérieures à la normale en 2015. Le rouge foncé montre
les régions où les records ont été battus. (Source NOAA)
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Nombreux records
de température

Des records de température ont été
battus dans de nombreuses régions
du monde, notamment en Amérique
centrale, dans la moitié Nord de
l'Amérique du Sud, dans le Nord, le
Sud et l'Est de l'Europe, dans l'Ouest
de l'Asie, dans une grande partie de
la Sibérie, dans l'Est et le Sud de
l'Afrique, dans le Nord-Est et le
Centre du Pacifique, dans l'Ouest de
l'océan Atlantique, dans la plupart
des régions de l'océan Indien ainsi
que dans des zones de l'océan Arc-
tique.
Sur les continents, les températures
moyennes relevées ont été supé-
rieures de 1,33 degré à la norme du
20e siècle. Le record de 2007 est
battu de 0,25 degré. C'est l'écart le
plus grand entre l'ancien et le nou-
veau record.
Sur les océans, il faisait 0,74 degré
de plus qu'au 20e siècle. Le précé-
dent record est battu de 0,11 de-
grés.
La banquise a continué de fondre
dans le Nord alors que dans l'An-
tarctique elle a connu sa troisième
plus forte extension, derrière 2013
et 2014.

Décembre mois
le plus chaud

Le mois de décembre 2015 a été ce-
lui de tous les records. La tempéra-
ture moyenne était supérieure de
1,11 degré par rapport à la norme
du 20e siècle. Le record de
décembre 2014 est dépassé de 0,29
degré. C'est également le mois le
plus chaud jamais mesuré.
Sur les continents, il faisait 1,89 de-
gré de plus qu'au 20e siècle. Le re-
cord de 2006 est battu de 0,48
degré. Sur les océans, la moyenne
de décembre 2015 est 0,83 degré au-
dessus de la norme du 20e siècle, et
0,20 degré au-dessus du précédent
record qui datait de 2009. Rappe-
lons qu'il faisait aux alentours de 20
degrés en plein mois de décembre à
New York. L'Europe n'était pas épar-
gnée par cette vague de chaleur in-
habituelle.

La NRL est condamnée

La Réunion n'est pas épargnée par
cette vague de chaleur. 2015 était la
3e année la plus chaude jamais me-

surée dans notre île. Météo France a
également constaté que les 9 der-
niers mois de l'année ont été la
période la plus chaude depuis que
les relevés de températures existent
à La Réunion.
Ces faits montrent une accélération
du réchauffement climatique. Les ef-
fets sont multiples : sécheresses,
inondations, incendie de forêt, tor-
nades meurtrières.
Cela va également accélérer la
hausse du niveau de la mer. Les pré-
visions les plus pessimistes seront
sans doute à revoir. C'est pourquoi
une des priorités doit être la protec-
tion de la population. Il faudra
s'éloigner du littoral, la zone de tous
les dangers.

Voilà qui montre une nouvelle fois
combien le projet de route en mer,
dite NRL, est déjà condamné par
avance. Il est donc grand temps de
tout stopper et de réaffecter les
sommes prévues dans la construc-
tion d'autres infrastructures qui
pourront résister aux effets du
changement climatique.

M.M.
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Dans ce tableau de la NOAA, les 16 années les plus chaudes jamais mesurées.
15 d'entre elles se situent dans notre siècle.
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Le président de la République a détaillé lun-
di le plan pour l’emploi présenté lors de
ses vœux le 31 décembre dernier. Plusieurs

milliards sont mis sur la table. Tout au long de
son mandat, François Hollande a demandé à être
jugé sur son action dans la lutte contre le chô-
mage. Il a même dit que si la courbe du chômage
ne changeait pas, il ne se présenterait pas à
l’élection présidentielle de 2017.

Ces annonces ont été faites quelques jours après
l’adoption définitive par le Parlement d’une loi vi-
sant à proposer un emploi en CDI à tous les tra-
vailleurs privés d’emploi depuis plus d’un an. Le
financement des emplois créés sera soutenu par
un fonds abondé par la globalisation des sommes
versées par l’État pour le traitement social du
chômage. Ce fonds sera géré par les représen-
tants des travailleurs, des employeurs et des
institutions. Cela permettra de rendre possible la
création d’activités qui ne sont pas suffisamment
rentables dans le système capitaliste. Au bout du
compte, les revenus dégagés par la nouvelle acti-
vité et le soutien du fonds permettront au tra-
vailleur de gagner un SMIC à temps complet.

Dans un premier temps, cette mesure sera expé-
rimentée dans 10 territoires. Des candidatures
sont encore possibles. Au terme de l’expérimen-
tation, le dispositif pourra être étendu. Cette loi
est la traduction législative d’une initiative d’ATD
Quart Monde. À l’Assemblée nationale, la propo-
sition a été adoptée par tous les groupes poli-
tiques. Le Sénat, dirigé par l’opposition au
gouvernement, a lui aussi voté pour ce texte.
Force est de constater que l’application de la loi
qui mettra fin au chômage de longue durée sera
loin de bénéficier d’autant de crédits que les me-
sures annoncées par le président de la Répu-
blique. C’est pourtant une solution plus directe.

À La Réunion, le chômage est beaucoup plus

important qu’en France. Là bas, le taux de chô-
mage se situe aux alentours de 10 % alors qu’ici il
est plus proche de 30 %. Près de la moitié des
Réunionnais privés d’emploi le sont depuis plus
d’un an. C’est pourquoi l’amélioration de la situa-
tion ne peut plus s’inspirer de ce qui a été mis en
œuvre depuis 70 ans. L’heure n’est plus à l’appli-
cation de mesures décidées pour la France et
adaptées à la marge aux spécificités réunion-
naises.

Dans son projet, le PCR propose une idée qui
converge avec celle défendue avec succès par
ATD Quart-Monde. Il s’agit de la création de deux
grands service dans l’environnement et l’aide à la
personne. Ils visent à répondre à des besoins qui
se poseront. Tout d’abord la protection et la valo-
risation de notre île, de ses paysages, ainsi que la
replantation de millions d’arbres pour atténuer
les effets du changement climatique et créer de
nouvelles richesses. Ensuite, il faudra faire face
au vieillissement inéluctable de la population, ce
qui créera de nouveaux besoins.
Dans le système actuel, une grande partie des
emplois de l’environnement sont occupés par
des travailleurs qui ont des contrats précaires à
temps partiel.
Pour mettre en œuvre ces deux grands services,
le PCR propose de mutualiser les aides de l’État
au titre du traitement social du chômage. Elles
constitueront un fonds qui sera géré par les per-
sonnes concernées, notamment les travailleurs et
les employeurs. Cela permettra de créer des em-
plois durables, à l’abri des pressions politiques à
l’approche des élections. L’objectif est de créer
rapidement des dizaines de milliers d’emplois.
Pourquoi ne pas cibler les efforts de l'État sur
cette proposition ?

J.B.

Édito
Emploi : pour des solutions nouvelles
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L'épidémie s'étend dans le Sud

Huit nouveaux cas de dengue
Depuis la fin de l’année 2015, 14 cas autochtones de dengue ont été identi-
fiés à La Réunion. Tous les patients résident ou ont fréquenté le Sud de
l’île, et plus particulièrement la commune de Saint-Joseph. Afin de limiter la
propagation du virus, les services de l’Agence de Santé Océan Indien (ARS
OI) ont mis en place des mesures de surveillance et de lutte renforcées. En
cette saison où les conditions climatiques sont très favorables au dévelop-
pement des moustiques, l’ARS OI rappelle à la population, et plus particu-
lièrement à celle de Saint-Joseph, les mesures de prévention à suivre pour
lutter contre les moustiques et se protéger de leurs piqûres.

«Une circulation autochtone
du virus de la dengue a été
mise en évidence sur la

commune de Saint-Joseph, dans le
quartier de Vincendo. Au 20 janvier
2016, 14 cas de dengue autochtones
ont été identifiés, soit 7 cas confir-
més et 7 cas probables.
Au cours de la semaine dernière, 8
cas ont été détectés, indiquant une
circulation virale encore active.
Pour le moment, seule la commune
de Saint-Joseph semble être tou-
chée.
L’ARS OI maintient le niveau 2A du
dispositif ORSEC de lutte contre la
dengue et le chikungunya (« Identifi-
cation d'une circulation virale mo-
dérée autochtone - apparition d’un
ou plusieurs regroupements de cas
ou de plusieurs cas sporadiques. »)

Actions de Lutte Anti-
Vectorielle

Un renforcement de la mobilisation

des communes et intercommunali-
tés concernées, aux côtés de la
Lutte Anti-Vectorielle, est engagé
pour l'élimination systématique des
situations de prolifération des
moustiques vecteurs de maladies.
Les équipes de l'ARS OI sont actuel-
lement fortement mobilisées sur le
secteur et procèdent à des interven-
tions afin de :
- rechercher de nouvelles suspi-
cions de dengue et demander aux
personnes de consulter un médecin
sans tarder,
- éliminer ou traiter toutes les situa-
tions de proliférations de
moustiques (eaux stagnantes dans
les pots, soucoupes, déchets, ...),
- informer les personnes rencon-
trées sur le risque de transmission
de la dengue, et les moyens de pré-
vention : éliminer les gîtes larvaires
et se protéger contre les piqûres de
moustiques,
- procéder à des traitements insecti-
cides de jour dans les cours et jar-
dins,
- procéder à des pulvérisations in-
secticides de nuit dans l'ensemble

des zones concernées.

Des gestes simples à
adopter

La période actuelle est particulière-
ment propice au développement
des moustiques, et notamment du
moustique tigre, Aedes albopictus,
vecteur de la dengue. Ce dernier
pond dans de petites collections
d’eau stagnante, souvent créées par
l’Homme autour de son habitation.
Les gestes simples à adopter au
quotidien pour lutter contre les
moustiques :
- éliminer les eaux stagnantes dans
son environnement : vider les sou-
coupes, vérifier l’écoulement des
gouttières, respecter les jours de
collecte des déchets, vider les petits
récipients, …
- éliminer les déchets pouvant gé-
nérer des gîtes larvaires, 
- se protéger des piqûres : port de
vêtements longs, utilisation de ré-
pulsifs et de moustiquaires), y com-
pris quand on est malade pour ne
pas contaminer son entourage.

Consulter un médecin
en cas d’apparition des

symptômes

Pour éviter la propagation du virus,
l’ARS OI rappelle qu’il est impératif,
en cas d’apparition brutale de fièvre
éventuellement associée à des maux
de tête, douleurs musculaires, érup-
tions cutanées, nausées, vomisse-
ments, saignements ou fatigue:
- de consulter rapidement un méde-
cin,  
- de continuer à se protéger des pi-
qûres de moustiques.»

L'été est une période favorable au développement des moustiques, vecteurs
du virus.
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C’en est trope !

Une certaine couleur qui échappe
au temps
O n dit que les arbres naissent du crâne des cerfs,

qu’ils y croissent et qu’une fois qu’ils sont trop
massifs, trop lourds, l’animal s’allonge sur le

sol, pose sa tête sur l’humus et meurt pour laisser
l’arbre vivre.
Ainsi la forêt a-t-elle poussé sur des os innombrables,
ainsi est-elle née des ‘grands cimetières sous la lune’.
Silhouette familière, tricolore, une couverture stylisée,
apaisante, accompagne ma vie d’adulte, depuis l’âge
de sept ans, comme une rengaine un peu idiote dont le
sens profond se serait perdu ; voilà un des os sur
lequel mon existence a poussé comme une ronce.

Poèmes-bouteilles
Remplies de mots d’espoir brut.
- Bouées à la dérive
Cherchent naufragés au long cours.

Poème-ciel aux mots étoiles,
Qui éclairent un peu
De la vaste nuit froide
Qui s’ouvre pareille à des paupières de nouveau-né.
- Elles ont le même éclat.

Le Maître s’est jeté dans le fourneau
Vois comme il est devenu noir
Comme eux, nous l’avons regardé en riant
Vois comme en travaillant dans le soleil et le feu
On devient noir
Tu connais le même sort à présent
En nourrissant le feu, tu nourris la chaudière
Profite avant de devenir toi-même feu
De te consumer au plus haut et partir en flammes.
-Le livre est le fourneau, tu es le combustible.

L’écrit nous intime
De retrouver l’intime
Dans la solitude même (du lire).

Nous pénétrons à chaque fois illettrés
Dans le domaine du Poème
Comme dans la forêt enchantée de l’enfance
De laquelle jamais nous ne sortirons vivants.

La Poésie fait de Prométhée un incendiaire,
Incendiaire de mots – qui embrase ceux qu’il prend
dans ses doigts
Comme un tas de ducats portés au rouge
Que les nobles jetaient jadis
Pour leur amusement
Aux miséreux.
La flamme a le pouvoir de faire danser toute chose.
Même la haine.

Avec des mots,
Nous seuls
Nous tirer vers le haut.
Comme Jacob de son échelle.

Le fait d’une si faible présence
S’explique par la couleur des arbres :
Le rouge du sureau,
Le blond du pin

Et le mat du papier.

Ce livre-là, je le connais depuis l’enfance.
Quand je l’ouvre,
J’ai l’impression que c’est un peu d’elle que je touche :
Quelque chose de l’échappée belle du désastre de la
vie
Qui croît encore
Au bout des doigts fermés.

Un livre qui berce l’enfance -
Les mots sont des forces qui nous traversent.
Un des plus hauts bateaux
Qui vogue
Sur un océan
Qui rêve de retourner à sa source.
Les vagues sont à ce prix, dit-il.

Jean-Baptiste Kiya

Le Livre d’or des poètes, anthologie poétique pour les
enfants, par Georges Jean, éditions Seghers.
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Pourvik ni konpran a nou !
Mi antan tro d’moun ankor zordi i poz késtyon, si ni dwa koz kréol kan ni
rant dann biro, kiswa biro zinpo, biro la séki, biro lékol, ousinonsa dot biro
ankor, konm si pou désertin in moun an pozisyon i dwa pa koz kréol,
proférabloman li dwa mèt la poz, mèt lo fion, é boudikont in moun i kozré
kréol li tonm diminié. Déza tanm-ti minm, la plipar d-nou té abitié antan
momon èk papa lans lo promié son, a mwins sak lé éné èk la ot. Mé sanm pou
mwin néna tré pé.

Aprésa, kant nou la rant lékol, aprésa la di a nou konm sa sak i éspass la kaz
i èspas la kaz, sak i éspass lékol i éspas lékol, konm sik banna té i vé mont inn
kont lot, in manièr di a nou dék ni rant dan la kour ni fèrm nout také. Mazinn
in pé, sa in travay lé rèd pou in marmay, mi an souvyin minm dèkin marmay
té i koz kréol, é sa té i ariv souvan dé fwa, konm i di lo natirèl té i rovyin o
galo, lo marmay té pini. Talèr sinkant an pli tar, nou lé minm topo ?

Néna la ba déor i mank pa fé valwar zot lang, bann kors, bann bréton, bann
bask, na pwin lontan lo prézidan la rézyon kors la donn inn ti son. Kosté èk
nou la minm, nout bann kouzin morisyin, tout i mèt ansanm, domoun a ou,
zournal a ou, minis a ou. Sirtou arèt di a nou, kan i koz kréol i déranz lo
fransé, pou mwin inn i dalonn èk lot. Alors dann biro, sak i vé koz kréol i koz
kréol, sak i vé koz fransé i koz fransé, pourvik ni konpran a nou !

Justin

« La sann èk la brèz i sort mèm boi ! » - In kozman po la rout
Sans prop ? Sa lé klèr konm lo d’rosh. Tout sak la fine fé in fé d’boi, ou kansréti la fine bien
rogardé i konpran tout suit l’afèr : do fé i pran dann boi, épizapré lo boi i vien la brèz, épi
z’apré ankor li vien la sann. Kan li lé an brèz li shof in bonpé (konbien dogré solon zot ? I
paré in li la brèz i shof rant 800 épi 1000 dogré pou in tanpératira-po_pré 250 dogré dann lo
foiyé) épi kan li lé an sann, li lé sho mé la pi sa. Sans figiré astèr : dizon plizyèr z’anfan dann
in mèm famiy, mèm papa mèm momon, mé pa tout lé parèy, pa tout nana lo mèm kalité sansa
lo mèm défo. La pa tout i réisi parèy dan la vi. Tout fason shakinn nana son pèrsonalité. Kosa
zot i anpans ? Arien ditou ? Fé travay z’ot koko ! Fé bouy z’ot matyèr griz ! zot va oir ké, rant-
rant, ni pé z’ète, tazantan, dakor rantre nou.

Oté
KRÉOL TÉMOIGNAGES DU JEUDI 21 JANVIER 2016


